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PIÈCES 

CONTENUES DANS L’ ATLAS, 

E T 

EXPLICATION DES PLANCHES. 


PoKTRAIT DE jEAN-BAPTlSTE-LioîTARn DURAND. 

THAiTis de commerce faits par le citoyen Durand avec les Princes 
Maures de la rive droite du Sénégal. 

N. B. Ces traités sont en arabe et en français; ils sont précédés dlun aver- 
tissement du citoyen üi/vestre de Sacy , professeur ttaraln .^ Lt Bibliothèque 
nationale , qui a bien voulu se charger de revoir le texte ,d’en suivre t impression 
à l’imprimerie de la République , et qui y a joint des notes aussi savantes 
qu’indispensables pour l’intelligence de e arabe. 

explication des planches. 

Planche pbemiIhe. Carte de la côte occidentale de l’Afrique , 
depuis le Cap-Blanc jusqu’à la rivière de Serre-Lionne , et du cours des 
rivières de Sénégal et de Gambie , pour le voyage par terre du Sénégal 
à Galam , du citoyen Durand. 

Fl. 2, 3,4>5j6et7. Carte en siæ feuilles, de la côte occi- 
dentale DE l’Afrique , depuis la baie de Pqrtendick jusqu’à la rivière 
de Serre-Lionne , comprenant le cours des rivières de Sénégal et de 
Gambie , avec les voyages du citoyen Durand, depuis l’ile Saint- 
Louis jusqu’à Galam par terre ; celui de MM. fV ait et Winterbotom , 
et de Mungo-Park. 

Nota. Les six feuilles sont désignées à gauche de chaque planche , par 
première , deuxième , etc. I.a deuxième feuille , outre partie de la Carte 
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EXPLICATION DES PLANCHES. 


gi'ncrale , contient le plan de partie de l’île de Bissaos , et celui des îles 
Sorcière et de Bourbon j la troisième léuille , le plan de la baie de Porten- 
dick , et celui du Cap-Verd et de l'ile de Gorëe ; la sixième feuille , le plan 
de l’île Darcas et de celle de Bulama, le plan général du havre de Serre- 
Lionne I faisant voir la situation de la nouvelle colonie } enfin celui de 
Freetown. 

/*/. 8,9, I O et II. Carte en quatre feuilles, nu cours du SàuÛGAt,, 
depuis son embouchure Jusqu’à la cataracte du Félou. 

Nota. Cette Carte est réduite de celle du citoyen Blanchot, ingénieur et 
commandant-général de l'ile Saint-Louis et autres établisscniens français sur 
cette rivière, laquelle Carte a été déposée dernièrement au bureau de la 
ninrinc. 

Les quatre feuilles de cette Carte sont désignées comme celles de la Carte 
précétiente. 

PI. ta. Plan de i.’îi.e de ConéE, levé lors de la prise de posses.sion, 
le a 4 mars 1784, par M. le marquis de la J aille , lieutenant de vais- 
seaux , commandant la corvette la Bayonnaise. 

PL i 3 . Plan du fleuve du Sénégal, depuis son embouchure jus- 
qu’à l’Ile Saint-Louis, fait sur les observ'ations qu’en a fait faire 
M. le marquis de audreuil, lorsqu’il s’en empara le 3 i janvier 1 779 , 
sur le plan qu’en a donné Sarazin de Montferricr , capitaine-ingé- 
nieur , et sur les renseignemens donnés par le citoyen Blanchot, 
chargé par le gouvernement français de l’acquisition des lies de Baba- 
gué, de Safal et de Gueber , en l’an 10. 

PL 14. Plan particulier de l’île Saint-Louis et de ses environs. 

PL i 5 . Plan de la rivière de Serre-Lionne , depuis son, embou- 
chure jusqu’à l’Île de Banse , corrigé d’après celui de Smith , sur 
les observations de M. le comte de Capellis , lieutenant de vaisseaux, 
commandant la corvette l’Epers’ier , dans la division aux ordres de 
M. le chevalier de Pontevez , lieutenant de vaisseaux sur la côte de 
Guinée en 1779, avec les sondes prises en montant et descendant la 
rivière en louvoyant. 

Pl. 16. Plan de l’embouchure de la rivière de Gambie. 
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PL 17. Naufrage de M. Bxisson au CapBlanc, en 1785. 

Pl. 18. Elle représente des Maures et des Français occupés à la pêche 
du poisson et des tortues, dans les parages de Fortendick. 

Pl. 19. Arrestation de M. Bruë par ordre de Damel, roi de Cayor , en 
juin 1701. 

Pl. 20. Cérémonies observées dans les mai'iages des mulâtres à l’ile de 
Corée. 

Pl. ai. Le Bomba , animal amphibie. 

Pl. 22. Le sapindus ou arbre à savonnettes , tiers de la grandeur na- 
turelle. 

Pl. a 3 . Habits des femmes de Kazegut. 

Pl. 24 . Le cullemgée des Nègres de Serre-Lionne j assemblée de chant 
et de danse. 

Pl. a 5 . Habits des Nègres du SdndgJ et du C«j»-V«rd. 

Pl. 26. N®. 1 . Négresse esclave. 2. Signare de l’île Saint-Liouis. 3 . Mar 
rabou ou prêtre du pays. 4 - Nègre armé en guerre. 5 . Négresse esclave 
portant son enfant. 

Pl. 27. Nègres grimpant sur les arbres. 

Pl. 28. N®. 1. Soldat maure. 2. Prince maure. 3 . Princesse maure. 
4. Mauresse ordinaire. 

Pl. 29. Les Maures occupés à ramasser la gomme dans ime forêt de 
gommiers. ^ 

Pl. 3 o. Les Maures du désert , portant la gomme sur les bords du Sé- 
négal. 

Pl. 3 i . Les Maures poursuivant les Nègres pour les faire esclaves. 

Pl. 3 a. M. Durand reçoit à son bord et donne à dîner au roi Uarnet- 
Moctard et à sa famille. 

Pl. 33 . N®. 1. M. Durand remettabt des instructions à son envoyé à 
Galam ; U est accompagné de quelques employés. 2. M. Rubaud qui 
les reçoit. 3 . Un Marabou de la suite du voyage. 4 - Un Nègre domes- 
tique. 5 . Plusieurs habitons du voyage de Candiole témoins du départ. 

Pl. 34. La gazelle. 

Pl. 35. La civette. 


viij EXPLICATION DES PLANCHES. 

PL 36 . L’once. 

PI. 37. Junipenis thurifera. Genévrier qui porte l’encens. N», i. Cha- 
ton lie fleur. 2. Étamines portées siu- l’écaille du chaton. 3 . Fleur 
femelle. 4 - Pistil. 5 . Fruit avec ses graines. 

PL 38 . Aloë arborescens africana. Aloès en arbre. 

PL 39. Aloë succotrina. Aloès sucotrin. N“. 1 . Fleur de grandeur natu- 
relle. 2. Les étamines. 3 . Le pistil. 

PL 40. Lentiscus vulgaris. Lentisque vulgaire. N®. 1 . Chatons de fleurs 
mâles. 2. Une fleur mâle à cinq étamines. 3 . Une étamine. 4 - Calice 
des fleurs mâles. 5 . Pistil. 6. Fruit. 7. Fruit ouvert. 

PL 4 1 • Crescentia cujete. Calebassier à feuilles longues. N“, 1 . Corolle 
et étamines. 2. Pistil. 3 . Fruit ouvert avec ses grains. 

PL 42. Schea ou arbre' à beurre. 

PL 43. Naiifr.lge de M. Dtuuxid dano lo canal dc Bristol, au mois de 
septembre 1786. 

Nota. Cet Atlas contient quarante - quatre planches , y compris le portrait 
de Hauteur. 


AVERTISSEMENT. 
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AVERTISSEMENT. 


J E crois devoir prévenir les personnes qui voudront comparer 
le texte Arabe de ces traités de commerce avec le texte Français, 
que je ne me suis permis aucun changement dans le style ni 
même dans l’orthographe de l’original Arabe que jai eu sous 
les yeux; je n’ai pas même voulu corriger ce qui ne peut etre 
considéré que comme des fautes de copiste, comme sont des ré- 
pétitions absolument superflues. Dans les états des marchandises 
qui doivent être livrées auA puissances du p«y» à titre de droit 
de traite, H n’y a pas toujours un'’ correspondance exacte entre 
les deux textes : quelques articles sont omis dans le texte Arabe; 
j’ai laissé subsister ces lacunes. Le seul changement que je me 
sois permis, et sur-tout dans le traité avec le roi Alikoury, a etc 
d’intervertir l’ordre de quelques articles dans la partie Française, 
pour que les deux textes se correspondissent aussi exactement 
qu’il étoit possible. Il se trouve dans le texte Arabe un grand 
nombre de mots Français, plus ou moins défigurés, qui sont 
ordinairement expliqués ensuite en arabe. Ainsi le mot ,j-^ qui 
est le français, ciseaux, est expliqué par ce qui suit — î;^ 

ce qui sert a couper la moustache. Parmi ces mots il y en a 
quelques-uns dont je n’ai pu reconnoître l’origine, tels que baka 
JL couteau, sit miroir, idjin vin. Peut-être ceux-ci 
sont -ils empruntés de la langue des Jolofs. Les voyelles nasales 
qui terminent souvent les mots Français, sont rendues de diverses 
manières, tantôt par un tantôt par un *3, ou par un tenwhi, 

A 
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AVERTISSEMENT, 
çfcmme dans le mot , pour chaudron. II se trouve aussi 

quel^u^s ^mj)ts étrangers à la langue Arabe , qui ne sont point 
des déiiog wnatîons de marchandises, et dont la signification m’est 
absolument inconnue ; je suppose qu’ils sont pris des langues 
que parlent les nègres Braenas, Trazars, &c. Ces mots ne pa- 
roissent point influer sur le sens des articles dans lesquels ils se 
trouvent. Je serois tenté de croire que ce sont des formules de 
jurement. Je les ai conservés sans aucun changement. 

Parmi les nègres nommés dans ces traités, les uns portent 
des noms Arabes, les autres des noms qui n’appartiennent pas 
à cette langue. La prononciation des noms Arabes étant très- 
défigurée dans le texte Français, j’indiquerai dans les notes la 
véritable prononciation. 

En général, le style Arabe de ces traités s’éloigne beaucoup 
de la rédaction Française, quoiqu’il exprime le même sens. C’est 
une allocution continuelle aux parties contractantes. 

On trouvera dans les notes le petit nombre d’observations et 
d’éclaircissemensqui m’ont paru nécessaires pour rendre la lecture 
du texte Arabe plus utile aux personnes qui auroient intérêt à 
le bien entendre et à l’étudier. 

En me chargeant de diriger l’impression de ce morceau, j’ai 
cm rendre un vrai service à la littérature, et j’espère que l’on 
me saura gré de m’être prêté au désir de l’auteur et de l’éditeur 
de ce Voyage curieux. 

Silvestre de Sacy. 
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TRAITÉ 

AVEC 

LES MARABOUX D’ARMANKOUR, 

AU SUJET DE LA GOMME 



Au NOM DU Tout- PUISSANT, 
Créateur du ciel et de la 

TERRE, ET DE TOUS LES ÉIRES 
VIVANS : 


Sous les auspices et la protec- 
tion immédiate de M. le comte de 
R epentigny, gouverneur pour sa ma- 
jesté le roi très-chrétien de France 
et de NavaiTC, au Sénégal ci ses 
dépendances ; 

Soit notoire à tous ceux qu’il 
appartiendra ou peut appartenir en 
manière quelconque. 

Les chefs de la nation des Mara- 
boux d’Annankour (i), savoir: 
Chems, Mahemetdun (2), Ma- 
hambouna , Bibilou et Zcine, 
représentés par Bibilou, député à 



.L». 


1*1 ^ pÂ oj! 


' ( I ) Dans le texte Arate , te nom est Darmaee, 


( 1 ) Xtée Mohamm<doun. 

Az 


» 
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cet effet, diargé des pouvoirs du 
Chems et de toute la tribu, pour 
laquelle il traite, lequel promet et 
s’engage de rapporter les ratifica- 
tions des absens , ou de les faire 
joindre à la suite des présentes, 
d’une part; 


Jean-Baptiste-Lconard Durand, 
ancien consul de France, pension- 
naire de sa ma/Vsti, diiccicur gé- 
néral de la compagnie ayant le 
privilège exclusif pour la traite de 
la gomme dans la rivière du Séné- 
gal et ses dépendances, d’autre 
part ( I ) ; 


Désirant toutes parties établir 
entre elles une parfaite union, une 
amitié consunte et des règles posi- 
tives sur tout ce qui peut les inté- 
resser pour la traite de la gomme 
pendant tout le temps du privilège 


ITÉ 

J.ll &i!X„ 

J'y. 

/Cy cXâc. f 

Jy. 

JL^ 

jiX( çi 

1*-XA iA>'l 

cXa.jyk*ill 


^ 1 ) Le root wAfir' qui repond lo titre de 
éirteteuT général , me icroble ane iftérâtion du 
mot Aribe «— ou Le* mots qui ex- 

priment la qualité de pfnsiônnaire d< sa majesté, 
scmbleroient plutôt signifier, fournisseur des 


viyres de la maison du roi; car est une faute 
d^ortbographe pour ^i**?.* neanmoins 

supposer que ce verbe est pris ici dan* le sens 
passif — La France est nommée Tekel , et 
le Sénégal Andar, 
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de la compagnie et tout le temps 
encore qu’il plairoit à sa majesté de 
le prolonger, sont convenus des 
articles suivans. 


AVEC LES MARABOUX. j 

^ (3^ cJ' 

Olp (_« 


Article 1 ." 

Les Maraboux d’Armankour, 
par une suite de l’affection particu- 
lière qu’ils ont et conserveront tou- 
jours pour les Français, et par une 
suite encore des conditions du pré- 
sent traité, jurent et promettent de 
n’avoir jamais, directement ni indi- 
rectement, aucune communication 
avec les Anglois; ils jurent de plus 
et promettent d’employer tous les 
moyens praticables pour intercepter 
et supprimer totalement le commer- 
ce que les Anglois pourroient faire 
à Portendick ( i ) , soit avec les Ma- 
raboux d’Armankour eux-mêmes, 
soit avec toute auuc nation , ou par- 
ticuliers qui passcroient pour cet 
effet dans leur pays : cette promesse 
des Maraboux d’Arinankour por- 
tant non seulement sur la traite de la 
gomme , mais encore sur toute autre 
traite dont ils entendent, veulent, et 
promettent d’exclure les Anglois. 




^1; — Jl^ 

iX>\ 


( i) Il 7 a dani l’arabe moût BorttSk. Aillcara 
rctablisscinent Français du Sénégal est nommé 


/0ur Andar» Le mot iout n’est point Arabe. Je 
conjecture qu’il signifie //e« 
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TRAITÉ 


Art. II. 

En conséquence de l'obligation 
ponce dans le précédent anic le, et 
en retour des bonnes dispositions 
«les Maraboux d'Armankour , le 
sieur Durand , directeur général 
de la compagnie, s’engage pour 
elle et promet de leur donner une 
gratification en sus de la coutume, 
toutes les fois qu'ils arrêteront de 
la gomme dans le chemin de Por- 
tendick et la feront conduire au dé- 
sert ( I ) , de manière que la compa- 
gnie puisse être assurée qu’il n’en 
sera point vendu à Ponendick. 

Art. III. 

Les Maraboux d’Armankour 
promettent et s’engagent de faire 
tous leurs efforts pour procurer an- 
nuellement à la compagnie la traite 
de gomme la plus abondante pos- 
sible. 

Art. IV. 

Les Maraboux d’Armankour, 
considérés comme les arbitres du 
prix de la gomme et de la mesure 




J — ^La)! JjtftJl 
J — C-Vèc. 

J' 


Jà\l> 





( I ) Dint le texte Aribe on lit Djui/han, 
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AVEC LES MARABOUX. 


du kantar, promettent encore et 
s’obligent de régler annuellement 
le paiement dudit kantar au plus 
bas prix possible, et de fixer sa me- 
sure conformément au kantar dont 
la précédente compagnie Ctoit en 
usage de se servir. 

Art. V. 

Dans tous les temps et dans 
toutes les circonstances, les Mara- 
boux d’Armankour promettent et 
s’obligent ( i ) de favoriser en tout 
les opérations de la compagnie, et 
particulièrement la traite de gomme; 
iis promettent encore de la servir de 
leur influence et de leurs bons offices 
auprès des marchands Maures ou 
tous autres qui auroient à traiter 
avec elle. 

Art. VI. 

En retour des dispositions des 
Maraboux d’Armankour, le sieur 
Durand , au nom de la compagnie, 
promet et s’engage de les traiter 
comme de vrais amis, et de leur 
accorder la plus grande faveur. 




UîT* 

C^* 

aiu 

J i4,>C^Lu wj 

^L«aJ! 

jeCfcX^l AÎI ^jS>^ J 

ajLTiîL 


( I ) Le rédacteur Arabe du traité adretse, 
dans cet article, la parole à M. Duraod, qo*il 


nomme AIvus iuÿémi, c’est-à-dire, AJcttjieur 
Vétrangert 
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Art. VII. 

L’usage ayant introduit l’habi- 
tude de payer aux Maraboux d’Ar- 
mankour une coutume (i) quel- 
conque pour traiter la gomme dans 
leur pays , et cette coumme ayant 
varié suivant les circonstances , elle 
vient d’être fixée d’une manière po- 
sitive et permanente par l’article 
suivant. 


Art. VIII. 

Lorsque les Maraboux d’Arman- 
kour viendront dans l’îlc Saint- 
Louis, pour (2) visiter le directeur 
générai de la compagnie, ce qui ne 
doit être qu’une fois l’année, le 
directeur leur fera délivrer pour 
leurs vivres, chaque jour, 


1 2.. Douze moules de mil. 

6 ., Six bouteilles de mélasse (3). 


• • 

jJjSîT' ÔL ÂiiAit Ddlxil 

1 ^- J'— 

(J ^ 

LatlaJ 


^/VwoLJ/^ 

«J o' o' 

— lajju j<J ^ 

LjI 


( I ) Ces coutumes sont nommées cdhat : ce 
mot barbare, est expliqué ici par le mot Arabe 
Scroit-cc le moi Français 


( 2 ) Le texte Arabe porte à Andar, au lieu de 
dans l‘tU Saint •‘Lcuts. 

( 3 ) Au lieu de ,^JUJl Usez Ju.all 


2.. Deux 
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AVEC LES MARABOUX. 

2. . Deux bouteilles de vin. ^ 

»->l 

!.. Un mouton, ou l’équiva- qa SL-JÜI CXa.lj ëL^ 

lent en bœuf. 


Deux chandelles (i). 


e 


Du bois à brûler, une 

quantité raisonnable. ^ 

Lorsqu’ils partiront de l’ileSaint- 
Louis pour leur pays, le directeur 
leur fera donner (a), 

30.. Trente pièces de gui née. 


^ ^ bi~Ja 

30. . Trente paires de ciseaux. L. Oy^J 


30.. Trente bassins de cuivre, 
ou l’équivalent. 


30.. Trente miroirs (3). 

30. . Trente tabatières pleines 

de girofle 

( I ) Le mot ^ cil mal à propos répété 
deux fois dans le texte Arabe. 

( 2 ) Il faut lire dans le texte Arabe ^|-‘ 
ou mieux au lieu de 

( J ) Le texte Arabe porte j o miroirt, c’cii- 


A/ 

J* 

À-dire, en tangage etranger Ce mot, dont 
l’orthographe varie, m’est inconnu. Je présume 
qu’on doit le prononcer lir. 

[^) oi est le mot Français ^&;re .* 
devroit cire écrit 

B 
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30. . Trente /ambettei ( 1 ). 


30 . . Trente peignes. 

30 . . Trente caJenas. 

30.. Trente mains (2) de papier. 

10.. Dix- barres de vcrrotc- 

rie(3). 

Lorsque le bâtfmcm sera rendu 
au désert , le premier kantar de 
gomme mesure, on tirera un coup 
de canon pour saluer et annoncer la 
traite, et au même instant on paiera 
aux Maraboux d’Armankour, 

20.. Vingt pièces de guinée. 


Jjl 

JpH ptXidI jL^SST 

cj3j^ 


5 .. Cinq fusils à deux coups. 

20 . . Vingt fusils fins à un coup. 


JJ.. Quinze aunes de drap écar- 
late. 


( 1 ) Il y a dans ï'arahc, jo baka en langage 
étranger, en arabe sikUn, Le moi haka m’est 
inconno. 

(i) On lit dans l’arabe 1,3^. I.a dernière lettre 
est une faute ; il faut lire comme on le voit ailleurs 


O'A J)^ ^tcXil ^jee 
^ ^ 

tjtAJil 

iy* J If t5 remplaçunt I 2 voyelle naule. C*eit 
le mot Français main, 

,(j) L'ortliugr^plie des mors employé] dans 
le texte Arxbe varie betacoop. Il parolt qu’on 
doit toujours lire bar ftjarab. 
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AVEC LES MARABOUX. 


% 


I O . . Dix pièces de platillc. 


20.. Vingt barres de fer de huit 
pieds. 


J . . Cinq ancres de mélasse. 


1 0 . . Dix barres de verroterie. 

Pendant la traite de la gomme, 
on fournira aux Maraboux d’Ar- 
mankour, pour leurs vivres au dé- 
sert, par chaque jour que durera 
la traite, * 

40. . Quarante moules de mil. 

2 . . Deux moutons. 

6 .. Six bouteilles de mélasse. 

On leur fera présent, en outre, 
d'une pièce de guinée par chaque 
huitième kantar qu’on aura mesure 
et conduit à bord. 


A la fin de la traite , on leur paiera 


jLJl ^ 

iLxJl ^ 

' Vi^jk'cr ^-^5 

ù!^ 

ÂjLc JIsj U Js^l -^1^ 

Al, wfl „..il J3J ^ ^ ^ 

)aa J1 

B 2 
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30.. Trente pièces de guinée. 


5.. Cinq turbans de mousse- 
' Jinc (i) ou dix aunes. 


Finalement, pour les derniers 
adieux on tirera un coup de canon, 
et on donnera 

ao. , Vingt pièces de guinée. 

Art. IX. 

Le directeur générai de ia com- 
pagnie s oblige pour elle d’envoyer 
tous les ans , à I epoque réglée pour 
la traite de la gomme, un bâtiment 
au désert, pays des Maraboux d’Ar- 
mankour, dans la rivière du Séné- 
gal, pour y rester jusqu’à la fin de 
la traite ; et dans le cas que ce bâti- 
ment ne fût pas d’une capacité sufiî- 
sante pour recevoir toute la gomme 
qui se présentera, le directeur la fera 
enlever (2) successivement par des 
embarcations particulières qui la 
conduiront dans l’île Saint-Louis, 
ce qui mettra le bâtiment en situa- 
tion de recevoir à son bord toutes 
les parties de gomme qu’on trans- 
portera au désert. 

(1) Il y a dans l’arabe, er JJj, âmes/ sans 
doute, au lieu de j „ . jl fa„i ^ | „„ 


Laâjj Il 

^^ÎLaao 


‘ ^ (Jl ^^1 

cX;^ — ç Jl 

(i;l 

o' V’Ol 

éyl ^ ^ ^ « - 

V — ' (jl 

cX»-lj 


(2) An Jien de “ne Taute d’or- 

thographe, H faut lire ici ci ailleurs 
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AVEC LES 
Art. X. 

Au moyen des conventions arrê- 
tées et convenues dans l’art. VIII, 
les Maraboux d’Armankour n’au- 
ront plus rien à prétendre , et 
renoncent dès à présent , pour 
toujours , à toutes autres demandes 
qui seroient étrangères à ce qui 
vient d’être réglé. 


D.ins le lexte Arabe, l’article IX 
se trouve riipctif ici avec de légères 
différences dans quelques expressions : 
quoique ce soit sans doute une erreur 
du copiste, on n’a pas cru néanmoins 
devoir le retrancher. 


MARABOUX. J3 

^ ^ LjuII 




_ 

IdJc' ciiL_3tJt 

I5 — ^ 


Art. XI. 

ê 

Les parties conu-actantes, de part 
et d’autre, promettent d’observer 
sincèrement , fidèlement et de bonne 
foi tous les articles contenus et éta- 
blis dans le présent traité, sans faire , 


tHj. 


14 


ni souffrir qu’il y soit fait de contra- 
vention directe ou indirecte, mais 
au contraire se garantissent généra- 
lement et réciproquement toutes les 
stipulations du présent traité ( i ). 


Art. XII. 

En cas de contestations sur l’exé- 
cution ou l'interprétation d'un ou 
plusieurs articles du présent traité, 
les parties contractantes s’en remet- 
tent volontairement et sans retour 
à la décision de M. le gouverneur 
du Sénégal (2), promettant de s’en 
tenir à son jugement. 


TRAITÉ 

Js^ 


Fait quintuple en français et en 
aralic (3) , dont l’un restera déposé 
dans les archives du gouvernement , 
un autre au pouvoir des Maraboux 






• V-. 

♦« 

L. O — 

(3^1? ^ jtXl jy 


jjj. — L 

<3 j>y 


( * ) le (cxte Arabe es! pour 

U veut promtt. 

( 2 ) Bout andar. BourttX an mot de la langue 
du pays, qui signifie re\. CVii le titre donné 
dans le troisicme traite au roi Alikoury. 11 y 


» ici dans l’arabe une repétition superflue des 
ntots L 

( } ) Au lico de JT" il f»ot lire J-f* 
*t“- ou plutôt JU-1, JJ* 
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d’Armankour,-et les trois autres à 
celui (lu directeur général de la 
compagnie (i ). 


Ce qu’on lit ici dans le texte n’est 
encore qu’une répétition de l'alinéa pré- 
cédent , Fa t T quintupU , &(. Cette 
répétition doit être une pure inadver- 
tance du copiste, (i) Le texte Arabe 
finit par ces mots, tn pristnet. On a 
sans doute omis de remplir la suite, de 
M. le comte de Repentigny, àfc. 

Le tout arrêté et convenu en pré- 
sence de M. le comte de Repen- 
tigny, gouverneur du Sénégal, et 
de la suite de Bibilou, au nombre 
de onze Maraboux. 

Dans l’île Saint-Louis (j), le 2 
deux mai 1785 mil sept cent qua- 
tre-vingt-cinq. 

Durand, directeur général. 


(1) jy . tst une faute pour jfj; 
comme on le Ht dans la répétition de cct^^Ie. 


MARABOUX. 15 

(J 

cIa*^ — S=> cJu ^ «laL^LJI 

(■ 


Repentigny. 


(a) Au Heu de il fant lire ci-iT* 

(3) Dans Tarabe on lit> dam tile d Andar, 



TRAITÉ 


AVEC 


LE ROI HAMET MOCKTARD, 


POUR LA TRAITE 


DE LA GOMME, CAPTIFS, &c. 


Au NOM DU Tout- PUISSANT, 
Créateurdu ciel.delaterre 

ET DE TOUS LES ETRES VIVANS ; 


Sous les auspices et la protec- 
tion immédiate de M. le comte de 
Repcntigny, gouverneur pour sa 
majesté le roi très -chrétien (■) de 
France et de Navarre ; 

Soit notoire à tous ceux qu’il 
appartiendra ou doit appartenir en 
matière quelconque. 

Hamet Mocktard (2), roi des 
Bracknas, d’une part; 


C/j| 


( I ) Les mots qu*on lit ki dans le texte (2) La vraie prononciation de ce nom, qui est 
Arabe, cacam tour krrsen, ne sont pas Arabes: Ar^^'est Afobammtd Aiokktar, On lit ici 

tour signifie rûii làrscn est une altération du tantôt Hamtt , et tantôt Amtt. 
mot ehrttitn. J'ignore ce que signifie cacam. 
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Jean-Baptiste -Léonard Durand, 
ancien consul de France ( i ), pen- 
sionnaire de sa majesté, directeur 
générai de la compagnie ayant le 
privilège exclusif pour la traite de 
la gomme dans la rivière du Sénégal 
et ses dépendances, d’autre part; 


Désirant toutes parties établir 
entre elles une parfaite union , une 
amitié constante et des règles posi- 
tives sur tout ce qui peut les intéres- 
ser pour le commerce en général , 
et sur tout pour la traite de lagomme 
pendant le temps du privilège de la 
compagnie , et tout le temps encore 
qu'il plaira à sa majesté de le pro- 
longer , sont convenus des articles 
suivans : 

Article I." 
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J>1 

cX> oiLxJI 

AÜl 

CA.^ olixJI L^s.u.1^^ 

^ lX^—J Aôlc- 

s^Lwjc 




La compagnie aura la liberté 
d’établir, aussitôt qu’elle le jugera à 
propos, un comptoir àPodor (2), 
où elle tiendra des employés et des 
marchandises propres à la traite qui 
s’y fait , soit en gomme , captife , 


— t - La aA-jsIj 

( ^ cXa^xJI» V— t^lLstJl 


(i) Je ne snii pas bien sûr si dans le texte 
on doit lire ou Je suppoK que la 

première manière de lire est la vraie, et que 


c’est le mot Français commis : le mot Jy^ signi- 
fie roi en langue du pays. 

(i) Ce nom propre n’est pat exprime dans le 
texte Arabe , ni ici, n! dans fa suite. 

c 
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moriil ( I ) et autres objets ; elle 
aura pareillement la liberté d’en 
établir d’autres aux memes fins dans 
toute autre partie du pays d’Hamet 
Mocktard , et d’en désigner la posi- 
tion qui lui paroîtra la plus avanta- 
tageuse. 


Art. II. 

Amet Mocktard prend le comp- 
toir de Podor, et tous autres qui 
pourroient s’établir, sous sa sauve- 
garde spéciale , cl les garantit de 
toute insulte ou avanies quelcon- 
ques. 


Art. m. 

Amet Mocktard , par une suite 
de l’afTeciion qu’il a et conservera 
toujours pour les Français, et par 
une suite encore des conditions du 
présent traité , jure et promet de 
n’avoir jamais directement ni indi- 
rectement aucune communication 
avec les Anglois; il jure de plus et 
promet d’employer tous les moyens 


•« 

L« « H 

j\Up 

A |\a f 


J|^ ^ j\j^ 

pAjL-lt 


(i) Le mot est employé dans ces traités pour éléphant : c*esi une faute d'orthographe 
très*rcmarquabie. 
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praticables pour intercepter (i) et 
supprimer totalement le commerce 
que les Anglois pourroient faire à 
Portendick, soit avec ses propres 
sujets, soit avec toute autre nation 
ou particuliers qui passeroient pour 
cet effet dans son pays. 

Cette promesse de la part d’Amet 
Mocktard, portant non-seulement 
sur la traite de la gomme , mais 
encore sur toute autre traite , dont 
il entend , veut et promet d’exclure 
les Anglois. 

Art. IV. 

En conséquence de l’obligation 
portée dans le précédent article , et 
en retour des bonnes dispositions 
d’Amet Mocktard, le sieur Durand, 
directeur général de la compagnie, 
s’engage pour elle, et promet de 
lui donner une gratification, en sus 
de la coutume, toutes les fois qu’il 
arrêtera ou fera arrêter de la gomme 
dans le chemin de Portendick , et la 
fera conduire à Podor, de manière 
que la compagnie puisse être assurée 
qu’il n’en sera point vendu à Por- 
tendick. 


(J 


O' 



Tr- La 

c 5 > 

'y.jj *»■ 

^J,I t— vwauJI jJ,i 

t— 1.5^ L^Ulâ <• ■ ■ jt)( 

Jl J>l 


(l) 11 fjul lire aLèV an lien de A_iV 
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Art. V. 




Amct Mocktard promet et s’en- 
gage de faire tous ses efforts pour 
procurer annuellement à la com- 
pagnie la traite de gomme la plus 
abondante possible. 

Art. VI. 


(Jjl AL» 




nL 


aUJI^ 


Amct Mocktard , considéré 
comme l’arbitre du prix de la 
gomme et de la mesure dukantar, 
promet encore et s’oblige de régler 
annuellement le paiement dudit 
kantar au plus bas prix possible, et 
de fixer sa mesure conformément 
au kantar dont la précédente com- 
pagnie étoit en usage de se sers'ir. 


Art. VII. 

Dans tous les temps et dans 
toutes les circonstances , Amet 
Mocktard promet et s’oblige de 
favoriser en tout les opérations de 
la compagnie, et particulièrement 


LjLlXJI ^ j' Â-» J.^ 

^LJj 


(X^ L céLLus» I Jbl 
CX»<3ljlj_ÿ-t cX-ols 
liALxJI 


■ DinifirocibyCoogle 
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sa traite de gomme ; il promet en- 
core de la servir de son influence 
et de ses bons offices auprès des 
marcliands Maures et tous autres 
qui auroient à traiter avec elle. 
Art. VIII. 

En retour des dispositions d’A- 
met Mocktard , le sieur Durand , 
au liom de la compagnie, promet 
et s’engage de le traiter toujours 
comme un ami distingue, et de lui 
accorder la plus grande faveur. 


jjljljiSÏ <A— 


AjI tj! 




AjtT. IX. 


Le commerce ayant introduit 
l’usage de payer une coutume à 
Amct Mocktard, pour traiter la 
gomme, les captifs, morfil et autres 
objets généralement quelconques, 
dans son pays , et cette coutume 
ayant varié suivant les circonstances , 
elle vient d’être fixée, tant pour la 
gomme, captifs, morfil et autres 
objets de traite , d’une manière 
positive et permanente , par l’ar- 
ticle suivant. 



tiilsJi t j^LjI JiJ 



cr* 




’j’ cJ 


^Lc< 

‘V*!? ^ (J/* 


^ L. J — *jJt 

^Ul ^ lAc^ \ifcL. 
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Art. X. 


^U)!j 


Toutes les fois que la compagnie 
fera traiter de la gomme, le sieur 
Durand, directeur général de la 
compagnie s’oblige pour elle de 
payer annuellement à AmetMock- 
tard , 




AL,*. 


4.00 . . Quatre cents pièces de 

guinée. 

100.. Cent fusils fins à un coup. 




200.. Deux cents barils (1) de 
poudre de deux livres. 


100. . Cent pièces de platille. 

1 00 . . Cent miroirs de traite. 

20.. Vingt paires de pistolets 

à un coup. 

80.. Quatre-vingts barres de 

fer de huit pieds. 


-1000.. Mille balles (2). 


cr' 

»!^ ‘jÇL^ 

jLJI ^ ^y\ Cj 

pItAi AoLc L^w> A>’|^ 

JTct* 


( I ) Le mot caritat eit lonvent employé ( 2 ) est un mot corrompu , pour 

4U.nd il .’uji, dune me.ure de poudre. qui en aribe signifie plomi. 


Digitized by Google 


AVEC LE ROI HAMET MOCKTARD. 


3000 .. Trois mille pierres à feu. 

120.. Cem vingt mains de pa- 

pier. 

150.. Cent cinquante tabatières 

pleines de girofle. 


I JO . . Cent cinquante cadenas. 


I JO.. Cent cinquante peignes 
de buis. 

I JO . . Cent cinquante paires de 
ciseaux. 


1 JO . . Cent cinquante jambettes. 


2 , . Deux pièces de mousse- 
line. 

I . . Une pièce d’écarlate. 


JO . . Cinquante piastres en ar- 
gent. 

i..Une filière d’ambre, 
n.“ 2.. deux (i). 


çfcf 



( 1 ) Le mot eit pcat-ctre te mot Français rûrtg. 
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I .. Une filière de corail, 
n.” 2.. deux. 

2.. Deux fusils fins à deux 
coups. 

2 . . Deux paires de pistolets 

fins à deux coups. 

I .. Un chaudron de cuivre. 

1 .. Un pavillon ou mousti- 

quaire. 

I .. Un matelas de crin pour 
une personne. 

!.. Une pièce de guinée 
tous les huit kamars 
mesures et conduits à 
bord. 


De plus on lui paiera pour ses 
soupers , pendant la traite , deux 
pièces de guinée tous les huit jours. 

loo.. Cent pintes de mélasse, 
' une fois pajées. 


I O . . Dix pains de sucre blanc, 
une fois payés. 


Ver 




cX>-l^ 


cT' 


.U 


O- 

“cr* 

JJa 

ujr 


CX - i. a ■ 

jJt L. 

vtXI&ou oLc 



Pour 
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(-XwwJ 


Pour Sidy Ély, frère du Roi: 

14.. Quatorze pièces de guinée. 

I . ; Un fusil fin à deux coups. 

!.. Une paire de pistolets fins 
à deux coups. 

2 . . Deux fusils fins à un coup. 

4 . . Quatre pièces de platille. 

4 . . Quatre miroirs. 

8 . . Huit coudées d’écarlate. 


^ dyJI ^ 

O* 

c/* 

ciAil ^ 




b>^> 


6 . . Six tabatières pleines de gi- 


rofle. 

6. . Six cadenas. 

c^bJI 

6 . . Six paires de ciseaux. 


6. . Six peignes de buis. 

I7 «...^ < _ .1..^ 

6.. Six jambenes. 



D 
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A la femme du Roi : 
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ci? 

vliU 

^L a J i 

4.. Quatre tabatières pleines jûü,l. 

de girofle. 


8 . . Huit pièces de guince. 

4 . . Quatre pièces de platille ( i ). 


4 . . Quatre cadenas. 




4 . . Quatre paires de ciseaux. 


4 . . Quatre peignes de buis. 


4 . . Quatre jatnbettes. 


4.. Quatre miroirs. 


8 .. Huit coudées d’écarlate. 


A Fatma, sœur aînée du Roi: 

<A*si 

4 . . Quatre pièces de guinée. 

H ^ Âat^i LX 

4 . . Quatre coudées d'écarlate. 



(i) On lit dftQS !*4r«bc huit pihts* 
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^ . . Quatre pièces de platilie. C/* 


4 . . Quatre paires de ciseaux. 

4.. Quatre tabatières pleines 
de girofle. 

4.. Quatre cadenas. 

4 . . Quatre peignes de buis. 

4 . . Quatre jambettes. 

2 . . Deux miroirs. 

Aux quatre jeunes sœurs cT Amet 
et sa fille: 

A chacune, 

2 . . Deux pièces de guinée. 

2 . . Deux pièces de platilie. 

2 . . Deux miroirs. 

2 . . Deux cadenas. 


çScr O* ^ 1 ) 

• 



j^Y'^ 

^bâil 


2 . . Deux tabatières pleines de CT' 


girofle. 

2 . . Deux jambettes. 


D 2 
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2 . . Deux peignes de buis. 

2 . . Deux paires de ciseaux. 
Au premier Ministre ( i ) : 

5 . . Cinq pièces de guinéc. 

4 . . Quatre pièces de platille. 

4.. Quatre fusils fins à un 
coup. 

4 . . Quatre cadenas. 

4.. Quatre miroirs. 

4 . . Quatre jambettes. 

4 . . Quatre paires de ciseaux. 

4.. Quatre peignes de buis. 

4 . . Quatre tabatières pleines 
de girofle. 

Pour les soupers de Sidy Ély et 
des Maraboux qu’il loge chez lui: 

I .. Un mouton. 


law 


«JlL, 


laJ^QA 


jil »Li.t 


( I ) Il eu nommé duii le lexte Arabe Mchammtd Barhal. 
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2 . . Deux bouteilles de mélasse 
par jour pendant la traite. 


Pour sa suite : 

I .. Un mouton. 

2 . . Deux bouteilles de mélasse. 

Tous lesquels objets ci-dessus 
détaillés , tant pour le roi que pour 
les autres, seront payés; savoir. 

Un tiers au commencement de 
la traite , un tiers au milieu , et 
l’autre à la fin. 


\jLwJ 

CXa-lj ëLi 

O* 

CT* L5^ 

CXÎ^LJI 

|(v>ÂJI |>l 



Art. XI. 




c\A 


Lorsque la compagnie enverra 
ses bâtimens , à l’époque réglée 
pour la traite de la gomme , à 
Podor ou tout autre pays d’Amet 
Mocktard , si ces mêmes bâtimens 
n’étoient pas d’une capacité suffi- 
sante pour recevoir toute la gomme 
qui se présenteroit, le directeur la 






O'jH-V 


«. p)l tlUjJl 

-J 

^ 8»» ^ ... 
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fera enlever successivement par des 
embarcations particulières qui la 
conduiront dans scs ccablissemens , 
soit à Podor, soit ailleurs, de ma- 
nière qu’elle aura la faculté de 
traiter en tout temps toutes les par- 
ties de gomme qu’on tiansponera 
dans les differentes escales de traite 
du pays d’Amet Mocktard. 

Art. XII. 

Au moyen des conventions arre- 
tées et convenues dans l’article X 
du présent traité, Amet Mocktard 
n’aura plus rien à prétendre , et re- 
nonce dès à présent , pour toujours, 
à toute autre demande qui seroit 
étrangère à ce qui vient d’etre réglé. 


kSSI ùjsA' 

«♦ 

<X— ^ 

C-JSjT U c\_ 3 U 


Art. XIII. 


Demeure convenu que le comp- 
toir de Podor et tous autres qui 
pourroient être établis ne seront 
tenus à aucun paiement, et qu’ils 
auront la faculté de traiter annuelle- 
ment tous les objets qui se présen- 
teront ; il en sera de même pour 
les bâtimens que la compagnie 
pourroit expédier dans le courant 
de l’année pour la traite des cap- 
tifs, morfii et autres productions du 





cr* 


I| ,aJ1 




JUUX-jt 
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pays d’ Amet Mocktard , le tout en 
considération de la coutume arrêtée 
par l’article X. 


Art. XIV. 


Les panies contractantes , de pan 
et d’autre , promettent d’observer 
sincèrement, fidèlement et de bonne 
foi , tous les articles contenus et éta- 
blis dans le présent traité, sans faire 
ni souffrir qu’il y soit fait de contra- 
vention directe ou indirecte ; mais 
au contraire, elles se garantissent 
généralement et réciproquement 
toutes les stipulations du présent 
traité. 


Art. XV. 


J -J* H ^ 







CJ^ ^ ^ ÂiL.'îllj 



En cas de contestation sur l’exé- 
cution ou l’interprétation d’un ou 
plusieurs articles du présent traité, 
les parties contractantes s’en remet- 
tent volontairement et sans retour 
à la décision de M. le gouverneur 
du Sénégal , et promettent de s'en 
tenir à son jugement. 
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Fait quintuple en français et en 
arabe , dont l’un restera déposé dans 
les archives du gouvernement , im 
autre au pouvoir d’Amet Mock- 
tard , et les trois autres à celui du 
directeur général de la compagnie. 










cX««^ L <X>-lj_^j<xl ^Ja 




Le tout arrêté et convenu en 
présence de M. le comte de Repen- 
tigny, gouverneur du Sénégal et 
ses dépendances. 


Dans l’ile Saint-Louis ( i ). le i o 
dix mai 1 78 5 mil sept cent quatre- 
vingt-cinq. 

Durand, directeur général. 
Vu, Repentigny. 









(i) Dans le (cate Arabe on lie sa IM Andar, 
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AVEC LE ROI ALIKOURY, 

POUR LA TRAITE 


DE LA GOMME, CAPTIFS, &c. 


A LA GLOIRE DU ToUT-PUIS- 
SANT , Créateur du ciel, de 

LA TERRE ET DES MERS, PÈRE 
ÉTERNEL DE TOUS LES ÊTRES 
VIVANS : 



Sous les auspices et la protec- 
tion immédiate de M. le comte de 
R epeniigny, gouverneur pour sa ma- 
jesté le roi très-chrétien de France 
et de Navarre , au Sénégal et ses 
dépendances ; 

Soit notoire à tous ceux qu’il 


(_5 >Éi AJaL,^ 

cÂ— 4 L ^4 
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appaniendra ou peut appartenir en 
manière quelconque. 


Alikour)', roi des Trazars (i), 
sur les côtes occidentales d’Afrique, 
d’une part ; 


Jean -Baptiste-Léonard Durand , 
ancien consul du roi, pensionnaire 
de sa majesté, directeur général de 
la compagnie ayant le privilège ex- 
clusif ( a) pour la traite de la gomme , 
dans la rivière du Sénégal et ses 
dépendances, d’autre part; 


Désirant toutes parties établir 
entre elles une parfaite union , une 
amitié constante et des règles posi- 
tives sur tout ce qui peut les inté- 
resser pour le commerce en général , 
et sur tout pour la traite de lagomme 
pendant le temps du privilège de la 
compagnie, et tout le temps encore 
qu’il plaira à sa majesté de le pro- 


Jx. 

(j 

•V^.? « -r s 

Jl^ 9 

^ (J 

cÂ> LîUjJI o' 

— IL «tût JJLJ Ll 

ôblUlj 

U l^yjUpwil 

< LtAs^ 


(i) 11 y adjni It itxtc Arabe Trouj, 


( 2 ) On lit dans l'arabe 


pour 
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longer, sont convenus des anicles 
suivons ; 


Article I." 


Le roi Alikoury invite très-ins- 
tamment la compagnie d’établir, 
aussitôt qu’elle le pourra, un ou 
plusieurs comptoirs dans son pays , 
et d’en désigner les positions qui 
lui paroîtront les plus avantageuses ; 
elle tiendra dans ses comptoirs, des 
employés et des marchandises pro- 
pres à la traite qui s’y lait, soit en 
gomme , captifs , morfil et autres 
objets. 

Art. II. 


En conséquence de l’article ci- 
dessus, le roi Alikoury s’oblige et 
promet de céder, remettre et trans- 
porter à la compagnie, à la pre- 
mière réquisition qu’elle en fera, 
en toute propriété et pour toujours, 
les îles, ou autres positions en terre 
ferme du pays d’ Alikoury, qui pa- 
roîtront convenables à lacompagnie 
pour l’établissement de ses comp- 
toirs, sans qu'elle soit tenue, pour 


LIc- 

Jx. » 

. \a 

üh 

•« 

. 

c 3 Ly ja r I 

IaIL liXt 

^ lAs^ 
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raison desdites concessions, à aucun 
paiement déterminé ni redevances 
quelconques. Cette promesse ainsi 
fuite de la part d’Alikour)-, en con- 
sidération du désir qu^il a de favo- 
riser scs sujets, et de se procurer à 
lui-même une plus grande puissance 
par une circulation plus active dans 
le commerce, par les échanges et les 
secours qu’il trouvera dans les comp- 
toirs de la compagnie, qui desire 
d’avance de pouvoir se prêter à ses 
vues, et lui accorder cette faveur 
comme une suite éclatante de son 
amitié pour lui (i). 

Art. III. 

Le roi Alikoury prend , dès à 
présent et pour toujours, le comp- 
toir ou comptoirs à établir par la 
compagnie, sous sa sauve -garde 
spéciale, et les garantit de toutes 
insultes ou avanies quelconques. 


a)L*J 




ails (Ji— 


aJI ItXl 

JâjiaC I (3 


Art. IV. 

Alikoury, par une suite de l’affec- 
tion qu’il a et conservera toujours 



o>cX.«kit Jlc. 


(1) Jt croij qu’il f»ut lire dans le teite Arabe JuJ 
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pour les Français, et par une suite 
encore des conditions du présent 
traité, jure et promet de n’avoir 
jamais, directement ni indirecte- 
ment , aucune communication avec 
les Anglois ; il jure de plus"^ et pro- 
met d’employer tous les moyens 
praticables pour intercepter , sup- 
primer totalement le commerce que 
les Anglois pourroient faire à Por- 
tendick. ( 1 ) , soit avec scs propres 
sujets, soit avec toute autre nation, 
ou particuliers qui passeroient pour 
cet effet dans son pays : cette pro- 
messe de la part d’Alikoury portant 
non seulement sur la traite de la 
gomme , mais encore sur toute autre 
traite , dont il entend , veut et pro- 
met d’exclure les Anglois (2). 


v-ijyl I«.«> 

JM '~|7^ 

clAL-c. (J-c. 


Art. V. 



En conséquence de l’obligation 
ponée dans le présent traité , et 
en retour des bonnes dispositions 
d’Alikoury, le sieur Durand, di- 
recteur général de la compagnie , 


ô cr' 

ij; 


(1) Il faut lire dans l'arabe au lieu 

de «.iJL/ JL»^ 

(2) Le dernier mot de cet article , dans le 


texte Arabe J ne me parolt avoir aucune srgni* 
fication. Je conjecture que c’est une faute do 
copiste. 
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s’engage pour elle et promet de lui 
donner une gratification en sus de 
la coutume , et proportionnée à 
l’imponancc du service, toutes les 
fois qu’il arrêtera ou fera arrêter de 
la gomme dans le chemin de Por- 
tendick ( i ), et la fera conduire au 
désert pour être livrée aux agens de 
la compagnie , de manière qu’elle 
puisse être assurée qu’il n’en sera 
point vendu à Portendick. Dans le 
cas contraire, Alikoury voulant sé- 
rieusement tenir sa promesse, et se 
faisant fort de l’exécution , consent 
à la retenue , sur sa coutume , de 
deux pièces de guinée par chaque 
kantar de gomme qui sera trans- 
porté à Portendick, abandon pro- 
noncé par anticipation et volontai- 
tairement fait de sa part , en preuve 
delà droiture de ses intentions, et 
de son attachement aux intérêts de 
la compagnie. 




,AJ> 


jJ 








•Alcj 


(J— ^ olî 

Oj • (Jif eliljJl 


üb 


«O 






A-fc-aO 

^ 1*1 jf ; c 


( I ) P(TUt-<^ire faat-U lire dans Tarabc au lieu de 
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Art. VI. 

Alikoury promet et s’engage de 
faire tous ses efforts pour procu- 
rer annuellement à la compagnie la 
traite de gomme la plus abondante 
possible. 





liü *Ji Jajo 


Art. VII. 



Alikoury, considértS comme l’ar- 
bitre du prix de la gomme et de la 
mesure du kantar , promet encore 
et s’oblige de régler annuellement 
le paiement dudit kantar au plus bas 
prix possible, et de fixer sa mesure 
conformément à celle dont la pré- 
cédente compagnie étoit en usage 
de se servir. 


Art. VIII. 


X^l 

CiU.xJi l 

Lia;! 

(J— ^LiO ^ 

X.N.M. (_j5jLwi.iji Kf^ 


lili 


. Dans tous les temps et dans 
toutes les circonstances, Alikoury 
promet et s’oblige de favoriser en 
tout les opérations de la compa- 
gnie , et particulièrement sa traite 


t_U (iA;( (Jj 
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de gomme ; il promet encore de la 
servir de son influence , de son 
autorité, de ses bons offices auprès 
des marchands Maures et tous autres 
qui auroicnt à traiter avec elle. 


Art. IX. 

En retour des dispositions du roi 
Alikoury, le sieur Durand, au 
nom de la compagnie, promet et 
s’engage de le traiter toujours 
comme un ami distingué, et de lui 
accorder la plus grande faveur. 


Art. X. 


Le commerce ayant introduit 
l’usage de payer au roi ( i ) une 
coutume quelconque pour traiter 
la gomme , les captifs , le morfil et 
autres objets généralement quel- 
conques dans son pays, et cette 
coutume ayant varié suivant les 






<j 


\Sll 




cyj' 


iAâj 


1 f^SxjÜ j)y^\ 

«L a 1 _xju L1 


^Lxd hJjlîü LI tiAil ItX! 


<Â>'L nXxAi 

cX^L Ajfc\>'l U 



J^-£^ 30 


(i) Liiez dani l*aral>e ici et en d’autres endroits Jla) au lieu (le JfV 


circonstances, 
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circonstances , elle vient d’être fixée , 
tant pour la gomme, captifs, morfil 
et autres objets de traite , d’une ma- 
nière positive et permanente , par 
l’article suivant. 




oUx:. ^5**^ 

Jut» 


Art. XI. 

Toutes les fois que la compagnie 
fera la traite de la gomme dans le 
pays d’Alikour)', le sieur Durand, 
directeur general , s’oblige pour elle 
de lui payer annuellement, à l’é- 
poque de la traite, la coutume 
suivante : 



3 




Au roi Alikouty : 


200 . . Deux cents pièces de gui- 
née. 


2 . . Deux fusils à deux coups. 

erb*’ 

30 . . Trente coudées d’écarlate. 

Ot-Ul ^ 

1 . . Une pièce de mousseline. 



F 
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10.. Dix miroirs. 

10.. Dix peignes. 

10.. D ix ciseaux. 

1 0 . . Dix cadenas. 

10.. Dix tabatières. 

10.. Dix jambettes. 

1 0 . . Dix pièces Je platille. 

I O . . Dix barres de verrot. 

I .. Une filière d’ambre. 

I .. Une filière de corail. 

I oo . . Cent livres de poudre. 
I ooo . . Mille pierres. 


îï I" « A 

8 H ^ JLr^ 

« I - i 

O” 

3^cr* 

cr* 

‘-^ 1 ? 



I .. Un bahut. 

looo.. Mille balles. 

8 o .. Quatre - vingts bouteilles 
de mélasse. 

2 . . Deux pains de sucre. 


J:cr* 

Cf 

cr* 
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2 .. Deux bâtons de tente. 


Pour ses soupers; 

2 , . Deux pièces de guinèe par 




.Li ijii 


[ On a omis dans le texte Français ce 
qui se lit ici dans le texte Arabe. 


Au visir Midlakah; 




20 . . Vingt pièces de guinée. . .Ja^Jt 


cr* 


12.. Douze fusils fins. 


26 . . V ingt-six barils de poudre. ] 
Aux Maîtres de langue : 

25 . . Vingt-cinq pièces de gui- 

nce. 

12.. Douze fusils finsà un coup. 

26 . . Vingt-six barils de poudre. 

Pour leurs soupers : 

I .. Une pièce de guinèe par 


cr* O.ir^.5 


Ce qui se lit ici dans le français est 
omis dans le texte Arabe. 
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A Oülla Sascy (i): 

12.. Douze pièces de guinée. 

6 . . Six fusils fins à un coup. 

14.. Quatorze barils de poudre, 

A Oulla Allam ( 2 ) : 

12.. Douze pièces de guinée. 

6. . Six fusils à un coup (3). 

14.. Quatorze barils de poudre. 

A OuIIa Dabolé ( 4. ) : 

12.. Douze pièces de guinée. 

6 . . Six fusils fins à un coup. 

14.. Quatorzebarils de poudre. 


j .1* r LjI 

• \ 

..LSI 






t:;— 


cr 




I. Lj! 

>l^'^l 




(j) Oula est le mot Arabe corrompu; { 2 ) Je lis dans Parabc Anam. 

au lieu de ce mot on lit dans l’arabe A^a : (j) Il y a dans 1 arabe six fusils fint. 

le sens est le meme. 4) dû écrire Oulad Aboli, 
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A Oulla Agmoutard ( i ) ; 


12.. Douze-pièces de guinée. ^ a H "k ^^ j . * c. Ujt 

6 . . Six fusils fins à un coup. ^Iju 

14.. Quatorze barils de poudre. 

• ç *• A 

A Oulla Gueunoul: ^ 

12.. Douze pièces de guinée. Jaa H ^ j — ^ L^l 

6 . . Six fusils à un coup. 

14.. Quatorze barils de poudre. 

A Aincasse: 

12.. Douze pièces de guinée. 


IJy 

* \ ** \ •• 

♦♦ • 

^ la a 11 ^ jJLfc bjl 


( I ) On lit ici dans l’tribe M AiMtar, «t ensuite DJtimcur, et Khas-kHik, su lien de 
Cutunout et Aincasse, 


4<î TRAITÉ 

6 .. Six fusils fins à un coup. 




14.. . Quatorze barils de poudre. 
A Hamet Oudamen ( 1 ) : 

30 . . Trente pièces de guince. 


♦ 


2 J . . Vingt-cinq fusils fins à un -*■ 

coup. 


J> 

ij Jl 


20.. Vingt barils de poudre. 

10.. Dix pièces de platille. 

Présens aux Princes. 

A Mahomet et Aleit son frère, 
neveux du Roi : 

8 .. Huit pièces de guince. 

I . . Un fusil à deux coups. 


ÜSr^J 

ILjJf 





( I ) On lit dans l’arabe Btn^Dahmen, Le vrai nom est sans doute ulj JkjrI Ahmed 

JiU de Dahmen, 
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4 . . Quatre miroirs. 

4 . . Quatre ciseaux. 

4 . . Quatre tabatières. 

4.. Quatre cadenas. 

4 . . Quatre peignes. 

4 . . Quatre jambettes. 

4 . . Quatre barres de verrot. 

2 . . Deux pains de sucre. 

J . . Cinq coudées d’écarlate. 

J . . Cinq coudées de mousse- 
line. 

2 . . Deux pistolets à deux 
coups. 

2.. Deux pièces de platille. 

2 . . Deux bahuts. 

50 . . Cinquante balles. 

50 . . Cinquante pierres. 

2 . . Deux barils de poudre. 

A chacun. 


ALIKOURY. 


f ... iaJ 
«^jL ^ yZiuJj 


c 

^1 

(T^ 
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A Sïdy Mocktard: 

♦♦ 

6.. Six pièces de guinée. 


I . . Un fusil à deux coups. 


1 . . Un pain de sucre. 


6 . . Six miroirs. 

Sir' 

6 .. Six peignes. 


6.. Six tabatières. 

© ^ t “ 

6 . . Six jambettes. 

s^L ‘ 

6 . . Six ciseaux. 

aj L« *1 _ 

6 . . Six cadenas. 


6 . . Six barres de verrot. 


a . . Deux barils de poudre. 


2 . . Deux pièces de platillc. 


J . . Cinq coudées d’écarlate. 

cjX/* 

J . . Cinq coudées de mousse- 
line. 


I . . Un bahut. 


;o.. Cinquante balles. 

Jr Oj — ^ 

50 
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JO.. Cinquante pierres. 

2 . . Deux pistolets à deux 

coups. 

A Boubakard (i) Sira: 

6. . Six pièces de guinée. 

I . . Un fusil à deux coups. 

2 . . Deux barils de poudre. 

1 .. Un pain de sucre. 

4 . . Quatre miroirs. 

4.. Quatre ciseaux. 

4 . . Quatre tabatières. 

4 . . Quatre cadenas. 

4 . . Quatre peignes. 

. 2 . . Deux pièces de platille. 

J . . Cinq coudées d’écarlate. 

J . . Cinq coudées de mousse- 
line. 

JO. . Cinquante balles. 



J \ 1 t 

,jli3 ^ 

c 

« 


( I ) C'cjt le nom Arabe ji&ûu-Becr, 


G 
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JO.. Cinquante pierres. 


I . . Un bahut. 


2 . . Deux pistolets à deux 
coups. 

f .’. Quatre jambettes. 


A Alarvouldou Sarcky ( i ) : 


4. . . Quatre pièces de giiince. 


I . . U n fusil à deux coups. 


2 . . Deux barils de poudre. 


J .. Cinq coudées d’écarlate. 

c 

J .. Cinq coudées de mousse- 
line. 

C 

cjr^Cr* 

2 . . Deux pièces de platille. 

ex* cXS~^J 

4. . . Quatre miroirs. 

- M É 

4. . . Quatre peignes. 


4 . . Quatre ciseaux. 

A; Li 

4 . . Quatre tabatières. 

jsiJ 


(i) La vraie prononciation est Omar voutJou 
Sarfihi, cVsi-à-tlirc, Dans ic teiic 

Arabe on lit ben au lieu de vouUou : i’un et 


l’autre signifient Plut loin , au lieu de 
Braith Alath, on lit dans le texte Arabe Bara^ 
hhnat, 
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4 . . Quatre jambettes. 


4 . . Quatre cadenas. 


4 . . Quatre barres de verrot. 


I . . Un pain de sucre. 


I . . Un bahut. 


JO . . Cinquante balles. 

6 

JO . . Cinquante pierres. 

iiT* 

A Brait h Math : 


4 . . Quatre pièces de guince. 

KxjJ 

I Un fusil à deux coups. 


2 . . Deux barils de poudre. 

« J- «:r-e 

J . .'Cinq coudées d’écarlate. 

CjuLlt 

J,. Cinq coudées de mousse- 
line. 

e 

2 . . Deux pièces de platille. 


4 . . Quatre miroirs. 


4 . . Quatre peignes. 


4 . . Quatre ciseaux. 



G 2 


1 
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4 . . Quatre tabatières. 

4.. Quatre jambcttes. 

4 . . Quatre cadenas. 

4 . . Quatre barres de verrot. 

I . . Un pain de suère. 

I . . Un bahut. 

50.. Cinquante pierres. 

50., Cinquante balles. 

A Amar VoulJou Mocktard ( 1 ) : 

2 . . Deux pièces de guiiiéc. 

1 . . Un fusil à deux coups. 

1 . . Un bahut. 

I .. Un pain de sucre. 

I .. Un baril de poudre (2). 
JO.. Cinquante pierres. 

JO.. Cinquante balles. 

{ I ) Prononcez Omar vculdou Mokkiar. 

( 2 J On Jit dzns 1 arzbe une baeret Peut-être 


CXa.1^ 

j^'eror*^ 

c 

JîcrQr*^ 

kJ^ 

hiP. c/’ \}^J 

S.cr a^j 


fâut-H lire un baril , comme on 

le voit dans plusieurs des articles suivans. 


Digitized by Google 


AVEC LE ROI 

A L 1 K 0 U R V, 

2 . . Deux barres tic verrot. 


2 . . Deux ciseaux. 


2 . . Deux peignes. 

Ja-twll 0^1? 

2 . . Deux jambettes. 


2 . . Deux cadenas. 


2 . . Deux tabatières ( i ). 


A Amet Seidt (a) : 

•« 

2 . . Deux pièces de guinée. 


I ,. Un fusil à deux coups. 


I . , Un bahut. 


1 . . Un pain de sucre. 


1 . . Un baril de poudre. 


50.. Cinquante pierres. 


JO.. Cinquante balles. 


2 . . Deux barres de verrot. 

‘ 5 ^rtj&îl 5 

I .. Une pièce de platille. 


( 1 ) Le mot ^ qn'on lit ici et aiMctiri dans 
’arabc est sans doute le mot Français boitt. 

( 2 ) Le vrai nom est AUhainmeJ SeU. 
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2 . . Deux miroirs. 


2 . . Deux peignes. 


2 .. Deux ciseaux. 


2 . . Deux jambettes. 


2 .. Deux cadenas. 


2 . . Deux tabatières. 



cXwuJ 

A Sidy Moctard Serin A^ouna ( i ) : 


4 . . Quatre pièces de guinée. 

slÿ—Ti l jjJaJI Q* ^-3^1 

I .. Un fusil à deux coups. 

_jS 

2 . . Deux barils de poudre. 

î J- *«'■> 

^JLr? 

!.. Un pain de sucre. 


4 . . Quatre miroirs. 

"'tri* cr* 

4. . Quatre ciseaux. 


4.. Quatre peignes. 



( I ) On lit dins l'irabe Sidi AîMiar ttn-Serkh aUJjeun. 
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4 . . Quatre jambettes. 


4 , . Quatre cadenas. 


4 . . Quatre tabatières. 


I . . Un bahut. 

CX^t^ 

4 , . Quatre barres de verrot. 

cr 

2 . . Deux pièces de platille. 


J . . Cinq coudées d’ccarlate. 

^ C 

J . . Cinq coudées de mousse- 
line. 

JO.. Cinquante pierres. 


JO . . Cinquante balles. ( t ). 

cr' . 

A Haymard (2) : 

Â 

2 . . Deux pièces de guinée. 


I . . Un flisil fin à un coup (3). 


1 . . Un baril de poudre. 


1 . . Une barre de verrot. 

^ ^ cU-l^ 

( 1 ) » est un mot corrompu pour 

( 2 ) Lisez Annûr. 

( 3 ) L'arabe porte : un fusU à deux coups. 
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1 . . Un miroir. 


I Une jambette. 


I .. Un cadenas. 


1.. Un peigne. 

... ^ 

I.. Un ciseau. 


i .. Une tabatière. 

eXa-ij 

2 . . Une pièce de platille. 

A Amet Ady ( i ) : 


2 . . Deux pièces de guince. 


I .. Un fusil fin à un coup (2). 


I .. Un baril de poudre. 


1 .. Une barre de verrot. 

Q* cAa-l^ 

1 . , Un miroir. 


1 . . Un peigne. 

It 

I . . Une jambette. 


!.. Un cadenas. 


( 1 ) Prononcez Mohammid HaJi. 

(i) Dins l’arabe on Ut:unfatil à deux coups 

t 
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I . . Un pain de sucre. 

I . . Un ciseau. 

1 .. Une tabatière. 

I . . Un bahut. 

A Payisekh (i) : 

5 .. Cinq pièces de guinée. 

A Sidy Amet (2) : 

2 . . Deux pièces de guinée. 

I . . Un fusil à un coup (3). 

1 . . Un baril de poudre. 

A Élim Bouba (4) : 

I 3.. Une pièce et demie de 
guinée. 

A Sidy Toîney (5) ; 

1 .. Une pièce de guinée. 


ALIKOÜRY. 

•« 

* » ’ . l-e • - 

^ cA^I^ 

•« 


(1) On lit dans Tarabe AU. 

(i) L*arab« porte i*/d 5 Afohammed. 
(3) On lit dans Tarabe, àdtux ccups. 


(^) L'arabe ne porte que le nom à' Ali. 

(5) Le nom propre est omis dans l’arabe: 
ce personnage est nommé scalement Sidi. 

H 
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A Dochnetay (i): 


I . . Une pièce de guinée. 

A Amet Dessin (2) : 

I . . Une pièce de guinée. 

A Anny (3) : 

I Une pièce de guinée. 
A Amet ATinnathan (4) : 


»♦ 

L\é^ 


2 I . . Deux pièces et demie de 
guinée. 

A Ély (5) Vouldou Chédom. 
i . . Une pièce de guinée. 

A Mahamoîid ( 6) Vouldou 
Habolé: 

i j . . Une pièce et demie de 
guinée. 







Xa 


( 1 ) On ne lit ici aucun nom dans l’arabe^ 
mais seulement le mot Aùsnxt c’cst-à-dire, It 
nem, comme qui diroit : le nom en blanc» 

(2) L*arabc porte acniemcni Mohammed. 

(3) Prononcez Honni. Cependant dans Pori- 
ginal le noun nVunt marque d'aucun point 


diacritique , la prononciation est incertaine, 
(q.) L*arabe porte seulement Mohammed. 

(ç) Prononcez Ali, 

(6) On Ut dans l'arabe Mohammed » mais 
peut-être le copiste dcvoit-il écrire 
Alahmoud, 
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A B'irama: 

I .. Une pièce de guinéc. CX»-|^ 

, V> ! 


1 j . . Une pièce et demie de 
guinée. 

A Ély (2) Vouldou Seidt: 

3 . . Trois pièces de guince. 

A Ady (3). 

3 . . T rois pièces de guinée. 

A Amar Sascy (4.) : 

3 . . Trois pièces de guinée. 
A Sidy Moctard (5): 

2 . . Deux fusils à un coup. 


lXsjwJ 

«JjIwaO 

(J/* 

x;^ 




Cf* 

hil JUj 


_5> 


( I ) Liiez Omar ju lieu de flaniar. (4) L’zribe porte seulement Omar. Le mot 

(2) Prononcez Ali Vouldou Soid, jOYt est superBu. 

(j) Prononcez Hadi. Le» root» qu’on lit ( j ) Prononcez Jrdr’/ /tfoWfoz. Dans cet ar- 

ensoite dans l’aribe oL^ Orilî sont une ticle et dan» les deux suivans l'arabe porte, 
répétition inutile. <* *“* 


H 2 
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A Boubacar Sira ( i ) : 

2 . . Deux fusils à u» coup. 

A Doseidy Hamet (2): 

2 . . Deux fusils à un coup. 

A Arnet (3) Chenouf: 

I .. Une pièce de guincc. 

I .. Un baril de poudre. 

1 . . Un fusil à un coup. 

A Case Tolba (4): 

• 9 . . Neuf pièces de guince. 

A Amet Falle ( 5 ) : 

I . . Une pièce de guinéc. 

A Mïnana (6) : 

I .. Une pièce de guinée. 


(1) ycjrf^çi-dtviM, p. note (i). 

(2) Dans l'arabe le nom est en blanc. 

(j) On lit dans l’arabe Mohammtd Sineuf. 





^ 

t »r ~V- 




CX^I^ \.A^to 


(4) Le (cxtc arabe {atsse le nom en blanc. 

(5) On lit dans l’arabe Afohütnined Fai. 

(6) L*aubc porte Alinhan, 
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6 i 


Tous lesquels articles susdits 
seront payes tant au roi qu’aux 
autres princes et particuliers; savoir. 
Les coutumes , moitié au milieu 
de la traite , et Tautre moitié à la 
fin. 

Les présens seront payés au com- 
mencement de la traite. 


Art. XII. 

Lorsque la compagnie enverra 
ses bâtimens , à l’époque réglée pour 
la traite de la gomme . dans le pays 
d’Alikoury, si ces mêmes bâti- 
mens n’étoient pas d’une capacité 
suffisante ( i ) pour recevoir toute la 
gomme qui se présenteroit , le di- 
recteur général la fera enlever suc- 
cessivement par des embarcations 
particulières (2) qui la conduiront 
dans se$ établisscmens , soit dans le 
pays d’Alikoury ou ailleurs (3), de 
manière qu’elle aura la faculté de 
traiter en tout temps toutes les par- 
ties de gomme qu’on transportera 
dans les différens ports du pays 
'd’Alikoury. 

(1) Ao lieu de JiL» ükz 

(2) On Ut dins l'mbc le n\oxyal/m qui doit 
être français, puisque le rédacteur Arabe ajoute 

c'esi-À^dirc , tn français, 

(3) Il parolt manquer ici quclques mots dans 




t »l;j| (j I — ^ h,n) 







s 

(_5 I** (J — 




le texte Arabe : peut-être dcvoii-il y avoir 

cT* «i* 

quelque chose d*équivalent. Plus bas il faut lire 
t Le mot t omis. 
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Art. XIII. 

Au moyen des conventions arrê- 
tées et convenues dans l’article XI 
du présent traité, le roi Aiikoury 
n’aura plus rien à prétendre, et 
renonce dès à présent , pour tou- 
jours , à toutes autres demandes qui 
scroient étrangères à ce qui vient 
d’être réglé. 


Art. XIV. 

Demeure convenu que le comp- 
toir ou comptoirs à établir dans le 
pays d’Alikoury , ne seront tenus 
à aucun paiement, et qu’en vertu 
de la sauve-garde et garantie qui 
leur est assurée par Aiikoury, ils 
auront la faculté de traiter annuelle- 
ment tous les objets qui se présen- 
teront; il en sera de meme pour 
les bâtimens que la compagnie 
pourroit expédier dans le courant 
de l’année pour la traite des cap- 
tifs , morlil et autres productions du 


^J.£==.iX 

^ tUat ë>lp tiUlcXi 

<:L^\ “il 
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pays d’Aiikoury , le tout en consi- 
dération de la coutume arrêtée par 
l’article XI du présent traité. 




Art. XV. 


&cX-^ Çi^ ^ 



Il est de plus entendu et arrêté 
que si la compagnie ne trouvoit 
pas des positions convenables dans 
le pays d’Alikoury, pour établir un 
ou plusieurs comptoirs, et que cette 
position favorable se présente sur 
les terres voisines, quoique dépen- 
dantes d’un autre roi , les mêmes 
conditions du présent traité subsis- 
teroient en entier ; de manière que 
la traite de la gomme et autres objets 
du pays d’Alikoury, se feroit dans 
le comptoir ou comptoirs voisins 
de ses terres , sans que la compagnie 
pût se dispenser d’acquitter la cou- 
tume fixée dans le présent traité, 
laquelle ne peut cesser d’avoir 
lieu, ni augmenter envers Alikoury 
toutes les fois qu’il fournira de son 


ci 

jUa-L. 4 aL ^ 

• - O ^ \aS ^ — ^^ ,0 

A C-us.M>Â ^.li^ a H 
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pays les memes objets de traite qui 
en sortent aujourd’hui. 


Art. XVI. 






Les parties contractantes, de part 
et d’autre , promettent d’observer 
sincèrement , fidèlement et de bonne 
foi tous les articles convenus et éta- 
blis dans le présent traité, sans faire 
ni souffrir qu’il y soit fait contra- 
vention directe ou indirecte ; mais 
au contraire , elles sc garantissent 
généralement et réciproquement 
toutes les stipulations du présent 
traité. 

Art. XVH. 

En cas de contestations (i) sur 
l’exécution ou l’interprétation d’un 
ou plusieurs articles du présent 
traité , les panics contractantes s’en 
remettent volontairement et sans 
retour à la décision de M. le gou- 
verneur du Sénégal , et promettent 
de s’en tenir à son jugement. 


<X»-I 

éJLî — loLâ» 

^UJ! 

lcx! 



^1(3^ 


( I ) Au lieu de ïlS" je pense qu’il fiut lire jjlf* 


Fait 


Digitized by Google 


AVECLEROIALIKOURV. 


■ Fait quintuple en français pour 
être traduit en arabe au Sénégal. 

L’un restera déposé dans les 
archives du gouvernement du Sé- 
négal ; un autre sera délivré à 
Alikoury, et les trois autres (i) 
resteront au pouvoir du directeur 
général de la compagnie. Le tout 
arreté et convenu en présence des 
témoins soussignés, à 'bord de 
\' Aimable Laure (z.). à l’ancre sur 
le Niger (3) , dans les parages du 
désert, le 26 vingt-six mai 1785 
mil sept cent quatre-vingt<inq (4). 

l’Écuyer, Pierre Lequesne, 
Hénin, Durand. 


4m «I» ^ 1 


(j ci U;* 

ci jî^ c?*^ 






k\aj^ ^ 

^ ^ cjJI 




(i) K y a ici dans l’arabe une répétition inu^ 
tilc de» moi» Jl*<$ ^^\U ^ 

(a) Ces deux nom» sont prononcés dans 
I arabe lÀmahlori : on peut juger par cet exemple 
combien les mots Français y sont altéré». 


(3) L’arabe porte, U ftuve d'Andar, dans 
U pays d< Djtptn ou D)ib\ , au Üeu nommi Rash. 

(4) Dans l’arabe on iit ici U signature du roi 
Ail alkour* 
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66 TRAITÉ 

Ratifié et approuvé le présent ^ X-^ 

traité , en présence de M. le comte 

de Repentigny, gouverneur de la (jy* O;^ 

colonie et ses dépendances , dans 

l’îie Saint-Louis, au Sénégal, le JLc.jt>ül Ja-.^ jtXl 

20 juillet 178 J (i). _ " 

^ *.* "J cjJl 


Durand. 
Vu, Repentigny. 




SUP P LÈM ENT ^ ♦*« 

Aux articles de coutumes en sus de 


S AV O 1 R : 

A Marvouldou Sarckhy (2) : 

I . . Une paire de pistolets à un 
coup. 

A Brait h Math (3) : 

I . . Une pièce de guinée. 


cy.ld'^ 

«« 

^Jaa)' CXa-tj 


(i) Dans ï’arabc on lit Ii signature ,^/i dMour. (3) ci-dcvint //rïg'. // « /ag* Jo / 

(a) cUdevant /o^ note (i). note (l). 
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1 . . Une paire de pistolcu à un ^ 

coup. 

A Ady (i) : 

I .. Une pièce de guinée. 

A Amet Chenouf (2) : 

4 . . Quatre pièces de guinée. 

2 . . Deux fusils à un coup. ^ 

( 1 ) ci-dcvant note ( 1 ). au lieu de Aïohammtd on lit dans l’arabe 

(2) Vojeiçi-dcvinlj’ag. io, noie (3). Ici Aîahammet. 

Fin des Traités. 
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